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CountrySide 170

Gérer sans argent?

Que l’on ne dise pas que l’Europe ne s’occupe pas de 
sa campagne. En effet, plus de 21 000 agriculteurs,  
27 000 citoyens et environ 1 000 organisations ont 
repondu à l’appel de la Commission afin d’apporter 
leur contribution à la prochaine réforme de la PAC. 
Pour nous, il est encourageant de voir que nombreux 
sont ceux qui y accordent une telle importance.  
Ce qui est encore plus intéressant c’est qu’une grande 
majorité à la fois en ville ou la campagne a les mêmes 
priorités; changement climatique, environnement et 
un niveau de vie équitable pour les agriculteurs.  
Tels sont les questions considérées comme les plus 
grands défis dans la prochaine réforme.

Pour nous, on ne peut seulement répondre à ces  
objectifs qu’en ayant confiance au fonctionnement 
d’un marché agricole correctement régulé, avec le 
respect des droits de propriété et des perspectives à 
long terme qui bénéficient socialement et économi-
quement à la gestion des terres et à  l’environnement.

Cependant, de grandes différences demeurent lorsque 
vient le temps de répondre à ces défis et surtout 
avec le départ de la Grande-Bretagne, qui menace de 
toutes parts le budget de l’UE.  Aucun gestionnaire 
de terre ne peut atteindre de meilleures performances 
agricoles sans un solide investissement; et  il en va de 
même pour l’Union Européenne. 

Nous reconnaissons que la sécurité, l’immigration et 
le chômage font partie des plus grandes priorités de 
l’agenda de l’UE. Il en est de même pour l’agriculture 
et la protection de l’environnement. Ainsi, pour faire 
face à ces défis, nous devons avoir les bonnes armes. 
Il est temps que les Etats Membres contribuent da-
vantage au budget de l’UE et financent correctement 
nos réponses communes. 

Editorial
 Thierry de l’ESCAILLE, Secrétaire général
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Gestion privée du capital naturel  
20ème Assemblée générale des Friends of  

the Countryside 
Plus de 250 Friends of the Countryside (FCS)  sont arrivés début de juin pour célébrer les 20 ans de leur association lors de l’assemblée 

générale annuelle qui s’est tenue au Château de Hex en Belgique.

L’équipe FCS

Cette célébration spéciale a été l›occa-
sion de souligner l’esprit européen de 
l’organisation, rejoignant ainsi l’es-

prit du 60ème anniversaire des Traités de 
Rome célébré en mars.

Comme souligné par Michael SALM-
SALM, Président des FCS: «  pendant ce 
temps, nous nous sommes efforcés de sou-
tenir la gestion économique, sociale et en-
vironnementale des campagnes dans toute 
l’Europe et nous pouvons réfléchir aux mo-
ments joyeux et réussis que nous avons at-
teints. Pour les 20 prochaines années, nous 
avons encore beaucoup d’objectifs et de dé-
fis devant nous, que nous pouvons espérer 
aborder avec la même attitude forte que 
nous avons démontrée jusqu’à présent  ». 
Au cours de son discours d’ouverture, il a 
adressé des remerciements particuliers à 
Johan NORDENFALK, Karl GROTENFELT, 
Giuseppe VISCONTI et Thierry de l’ES-
CAILLE – salué par des applaudissements. 
Cette partie de l’Assemblée a été suivie 
par la nomination de nouveaux membres 
du Conseil, ainsi que de l’approbation des 
nouveaux membres des FCS. Vient alors 
la présentation de Thierry de l’ESCAILLE, 
secrétaire général d’ELO et FCS, résu-
mant les principales réalisations d›ELO. Il 
a souligné que la campagne européenne 
n’est pas un musée où se rendent des ci-
tadins de plus en plus nombreux, et « qu’il 
est essentiel que les FCS continuent à par-
tager leur vision d’une société européenne 
prospère et démocratique. Fondé sur notre 
croyance fondamentale en matière de 
droits de propriété et du secteur privé, notre 
vision n’est pas ancrée dans un mythe, mais 
est basée sur la réalité d’aujourd’hui et sur 
la promesse de demain ».

L’Assemblée a été conclue par Marie-Chris-
tine SCHÖNBORN, membre du Conseil des 
Young Friends of the Countryside (YFCS), 
présentant l’engagement de la jeune gé-

nération dans la promotion de l’esprit 
d’entreprise rural et contribuant à mainte-
nir une évolution constante et l’innovation 
dans les régions rurales. Elle a transmis les 
meilleurs voeux d’anniversaire aux FCS et 
quelques mots de remerciements pour le 
soutien apporté à la jeune génération afin 
de les préparer aux défis de la gestion des 
entreprises rurales.

Enfin, le point final de cette partie de la 
journée a été la présentation du site web 
Welcoming Estates par la délégation néer-
landaise. Des remerciements ont été 
adressés à Seger van VOORST tot VOORST, 
Vice-président des FCS, à la source de l’éla-
boration de ce projet. Son objectif principal 
est de promouvoir les domaines européens 
et les industries traditionnelles, le patri-
moine et l’héritage dans leur gestion grâce 
à des pratiques innovantes et durables.

L’Assemblée générale a été suivie d’une 
conférence centrée sur la «Gestion  

privée du capital naturel». Ghislain  
d’URSEL, membre du conseil d’adminis-
tration des FCS et propriétaire du château 
de Hex a prononcé quelques mots d’ac-
cueil. Ensemble avec son épouse ils ont 
adressé des salutations spéciales à Lan-
delijk Vlaanderen et à son président hono-
raire Philippe CASIER, ainsi qu’à son suc-
ceseur Christophe LENAERTS pour leur 
travail acharné afin de soutenir les do-
maines privés en Belgique. Ensuite, le Dr 
Heinrich HENCKEL von DONNERSMARCK, 
PDG de LGT Bank a souligné l’importance 
d’intégrer la protection des ressources na-
turelles dans la gestion quotidienne.

Janez POTOČNIK, président du Forum for 
the Future of Agriculture, ancien commis-
saire à l’environnement, a prononcé le dis-
cours d’ouverture du panel de discussion. 
Sa présentation « Le défi - Capital natu-
rel, gestion privée », comme soulignée par 
tous les participants, a donné matière à 
réflexion, nécessitant plus de temps pour 

Janez POTOČNIK
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l’assimiler; en particulier le sujet de la tran-
sition vers un nouveau modèle écono-
mique avec une évaluation appropriée du 
capital et ressources naturels.

Humberto DELGADO ROSA, directeur, 
Unité capital naturel, DG Environnement, 
s’est axé sur les Préoccupations de l’Europe 
en matière d’environnement. Il a donné 
un aperçu des politiques de l’Union euro-
péenne, soulignant l’importance de la per-
ception lors de la gestion de la campagne et 
la nécessité de construire des ponts avec la 
communauté urbaine.

Karel PINXTEN, membre belge et doyen de 
la Cour européenne des comptes, a axé sa 
présentation sur la Conservation privée des 
terres agricoles. En partagent son point de 
vue personnel, il a mis en exergue la néces-
sité d’avoir les bons avantages au lieu d’un 
fardeau négatif, afin de motiver les pro-
priétaires fonciers privés de prendre soin 
de la terre et de la nature.

La conférence a été conclue par un débat 
profondément inspirant et stimulant, ani-
mé par Jürgen TACK, directeur scientifique 
ELO.

Au cours de l’après-midi, les participants 
ont eu l’occasion de découvrir les magni-
fiques jardins de Hex, ainsi que les ma-
chines Deutz Fahr et les explications don-
nées par la société Agriland sur la gestion 
agricole et les nouvelles methodes agri-
coles. 

La conférence a été suivie d’un dîner de 

gala qui s’est déroulé au château de St. 
Gerlach, une propriété familiale. Comme 
chaque année, Johan NORDENFALK y a 
présenté le prix Anders WALL. Le prix 
existe afin de récompenser les entrepre-
neurs qui mettent en place de bonnes 
pratiques écologiques et qui réussissent 
à mettre en équilibre les normes environ-
nementales élevées avec une gestion des 
terres commercialement réussie.

Cette année, le prix Anders WALL a été re-
mis à Sir Charles BURRELL, Bt. pour le pro-
jet «Knepp Wildland». Le diplôme de re-
connaissance a été attribué à Ilmo Sr. D. 
Gonzalo QUIJANO NAVARRO pour son pro-
jet « Baron Island Falconry Experience ».

De plus, lors du dîner de gala a été dé-
cerné le prix FAMIGRO, soutenu par Karl 
GROTENFELT, et dédié aux YFCS. Le ga-
gnant a été le concept de l’entreprise « Wil-
dernest» qui construit  des « Tiny Houses » .

Au cours de cette cérémonie, Johan 
NORDENFALK a salué le dévouement de 
Michael SALM-SALM non seulement à 
faire entendre la voix de la campagne, mais 
également à la rendre véritablement euro-
péenne, car basée sur l’histoire commune 
et les objectifs à accomplir.

Le 3 juin, différentes visites ont été propo-
sées aux FCS. Agriculture et foresterie, ex-
position de livres de dendrologie, domaines 
de chasse en Wallonie dans les domaines 
de Scy, Ramezée et Somale; Lieux histo-
riques, agriculture moderne, vignobles du 

Limbourg dans les domaines Genoels El-
deren et Hamal; Entrepreneuriat dans un 
château historique, la faune sauvage et la 
biodiversité dans les domaines de Wester-
lo et Vogelsanck; et les Young Friends of 
the Countryside ont été invités dans les 
domaines de Betho et Schoonbeek, ainsi 
que dans la Commanderie d’Aldenbiesen 
afin de parler du Jeune entrepreneur prêt à 
prendre en charge sa succession.

Chaque visite a été une occasion spé-
ciale de partager des expériences et d’en 
apprendre d’avantage sur les propriétés 
belges de la part de leurs propriétaires, 
qui ont bien voulu ouvrir leurs portes aux 
Friends.

Le dimanche quelques 20 Friends ont 
continué pour un post-tour de quatre jours 
qui les a menés du Château St Gerlach à 
Gand, en découvrant les domaines de Hei-
huyzen et de Bornem, ensuite les châteaux 
d’Ooidonk et de Laarne, pour enfin voir les 
domaines de Nokere et Hoeve Engelendael 
avant d’arriver à Bruges pour une visite 
obligée de la ville et du Domaine Adornes. 
Cette visite merveilleuse de divers do-
maines s’est terminée par la découverte 
des châteaux de Loppem et Oostkerke.

Nous saisissons cette occasion pour trans-
mettre une fois de plus des remercie-
ments à tous les propriétaires qui ont ou-
vert leurs domaines et contribué au succès 
de ce 20ème anniversaire des FCS, laissant 
des souvenirs inoubliables d’hospitalité et 
de la haute compétences de la gestion des 
domaines en Belgique. Nous voudrions une 
fois de plus remercier Ghislain d’URSEL et 
sa famille pour un accueil aussi chalereux 
au château de Hex.  

L’Assemblée générale 2018 se tiendra en 
Suisse, au lac de Constance, du 10 au 13 
mai.

Si vous avez besoin  
de plus d’informations, n’hésitez pas à 

contacter 
 Jehanne de DORLODOT VERHAEGEN  

au coordination@elo.org 

Pour plus d’informations veuillez-vous 
rendre sur les sites :    

www.friendsofthecountryside.org ;  
www.yfcs.eu ;  

et www.welcomingestateswebsite.com 

Edition spéciale Assemblée Générale FCS



LGT. Votre partenaire pour des générations.  
À Bâle, Berne, Genève, Lugano, Zurich et sur plus  
de 15 autres sites dans le monde. www.lgt.ch

Vous souhaitez préserver durablement votre patrimoine pour les générations à venir. 
Prenez le temps d’en parler avec nous: LGT Bank (Suisse) SA, téléphone +41 44 250 84 80

Jo
se

f 
H

ö
g

er
 (

18
01

–1
87

7)
, 

«V
u

e 
d

’u
n

 p
av

il
lo

n
 d

e 
ja

rd
in

 s
u

r 
le

 p
al

ai
s 

R
as

u
m

o
fs

ky
» 

(d
ét

ai
l)

, 
ap

rè
s 

18
37

©
 L

IE
C

H
TE

N
ST

EI
N

. 
Th

e 
Pr

in
ce

ly
 C

o
ll

ec
ti

o
n

s,
 V

ad
u

z–
V

ie
n

n
a

Un temps pour vivre l’instant, 
un temps pour préparer l’avenir.
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‘WILDERNEST-ECO FRIENDLY 
TINY HOUSE’ recompensé  

du prix FAMIGRO 

Le concept appelé « mouvement des micros maisons » est 
né et existe depuis des siècles au Canada où des pêcheurs 
locaux ont construit ces petites cabanes sur roues ou patins 
pour se déplacer avec leurs maisons pour aller pêcher au 
milieu des lacs gelés. 

Wildernest créé en juin 2016 est le premier fournisseur de 
‘Micro Maison’ en Belgique et l’un des premiers en Europe. 

Les objectifs de cette jeune entreprise dirigée par les globe-
trotteurs Thomas et Sofia de DORLODOT et leurs amis 
Charles LAMBRECHTS et Emile de DRYVER sont de louer 
et vendre des micros maisons mobiles en Europe et de 
promouvoir l’éco-tourisme dans des régions reculées et au 
sein de propriétés privées, tout en utilisant le changement 
des saisons pour changer d’endroit. Wildernest préconise 
une philosophie « moins c’est plus » et croit qu’embrasser la 
nature et la simplicité est la clé d’une vie accomplie.

Les micros maisons sont autonomes et ont peu d’impact. 
L’entreprise utilise du bois local venant d’une source 
responsable pour les murs et le toit, du bois recyclé pour 
l’isolation, des panneaux solaires pour l’électricité, récupère 
l’eau de pluie qui est filtrée et essaie d’optimiser la durée de 
vie du produit et les possibilités de recyclage au maximum. 

Le père de Thomas qui est agriculteur, voit d’un bon œil cette 
solution pour les propriétaires ruraux qui pourraient en tirer 
des bénéfices pour leurs terres. Le concept est assez facile à 
gérer et rentable. De plus, les propriétaires partagent leurs 
passions avec les visiteurs et en retour rencontrent des gens 
intéressants.

Pour plus d’informations : www.wildernest.be 
www.facebook.com/wildernesttinyhouse/ 

Pour plus d’informations sur le prix FAMIGRO, veuillez 
visiter: http://yfcs.eu/famigro/

Le prix Anders WALL Award 2017: 
comment une agriculture extensive 

peut créer des opportunités pas-
sionnantes pour la restauration de 

l’environnement

Les gagnants des prix Anders WALL et FAMIGRO de cette année ont 
été annoncés dans le cadre d’une cérémonie de remise de prix lors du 
dîner de gala de l’Assemblée générale de FCS qui s’est tenu le 2 juin 

dernier à Château St Gerlach aux Pays-Bas.

Le prix Anders WALL a été remis à  Sir Charles BURRELL, Bt. 
pour son projet ‘Knepp Wildland’ réalisé sur les 1400ha du do-
maine de Knepp dans le West Sussex au Royaume-Uni. Jusqu’à 

récemment, la plupart des terres du domaine étaient consacrées à 
l›agriculture traditionnelle et à la production laitière, mais en 2001, 
Sir Charles BURRELL a entièrement changé son objectif et a entre-
pris une série de projets de régénération et de restauration visant 
principalement à la conservation de la nature et à une production 
de viande moins intensive. La vision du projet ‘Knepp Wildland’ est 
radicalement différente de la conservation conventionnelle de la 
nature en ce sens qu’elle n’est pas motivée par des objectifs spéci-
fiques ou des espèces cibles. Au lieu de cela, il vise à établir un éco-
système fonctionnel où l’on offre à la nature autant de liberté que 
possible. L’objectif est de montrer comment une approche « axée sur 
les processus » peut être une méthode de restauration écologique 
très efficace et peu coûteuse - adaptée aux terres agricoles défec-
tueuses ou abandonnées - qui peut aider à soutenir les réserves na-
turelles et les sites avec de la faune sauvage existants. Ceci afin de 
pouvoir un jour les relier entre elles à l›échelle du paysage. ‘Knepp’ 
accroît toujours le nombre du bétail, cependant il s’agit d’une agri-
culture extensive plutôt qu’intensive. Ils utilisent les grands her-
bivores pour générer des changements d’habitat sur le territoire. La 
surveillance des changements dans la végétation, des sols et des es-
pèces et populations sauvages est essentielle au projet.

L’engagement communautaire et la communication sous forme de 
tourisme durable constituent également un élément important du 
projet et la viabilité économique du domaine. 

Le gagnant du diplôme de reconnaissance a été remis à Ilmo Sr. D. 
Gonzalo QUIJANO NAVARRO pour  son projet « Baron Island Falconry 
Experience ». Le projet a été développé sur l’île Baron, une proprié-
té privée en Murcie, qui a toujours été axée sur l’environnement et la 
conservation de la nature, prévoyant ce qui est actuellement légale-
ment considéré comme une « zone protégée». Située en zone Natura 
2000 elle possède également le label de Wildlife Estates. 

Plus d’informations sur les gagnants et les prix: www.elo.org 
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CountrySide 170DEUTZ-FAHR.
TECHNOLOGY DRIVEN  

PRODUCTIVITY.

DEUTZ-FAHR is a brand of

Innovative technology, attractive design, comfort and productivity – DEUTZ-FAHR offers a complete range of tractors from 35 HP to 340 HP, 
combine harvesters from 250 HP to 395 HP and forage harvesting equipment. Combining this excellent product range with advanced precision 
farming systems, DEUTZ-FAHR provides a tailor-made technology solution to allow maximum efficiency in the field and on the road.
All in all DEUTZ-FAHR is the perfect partner to increase the profitability of any business. 

To discover more please contact a DEUTZ-FAHR dealer or visit deutz-fahr.com.

Leading tractors, combine harvesters and implements.

ADV_DF_Full-Line_210x297_EN_2017.indd   1 20/06/17   13:37
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Assemblée générale ELO à Tallinn

Tous les six mois, les membres ELO se réunissent pour leur Assemblée générale dans l’État membre qui se prépare à la présidence du 

Conseil de l’UE. Les 13 et 14 juin, la réunion a eu lieu à Tallinn.

Emmanuelle MIKOSZ, ELO

La première partie a été consacrée à 
l’élection du nouveau président ELO. 
Les membres présents ont élus à 

l›unanimité Pierre-Olivier DRÈGE, ingé-
nieur et économiste français. L’Assem-
blée générale a profité de l’occasion pour 
remercier Christoph BÜREN, le président 
sortant, pour tous ses efforts, son temps 
et ses connaissances, qu’il a engagé dans 
l’organisation par le passé. M. BÜREN est 
également devenu président honoraire de 
l’ELO.

Ensuite Thierry de l’ESCAILLE, Secrétaire 
général, a présenté les activités ELO pour 
les six prochains mois.  Le nouveau Pré-
sident a ouvert le débat portant sur des su-
jets aussi variés que la version finale de la 
réforme de la PAC et l’influence du BREXIT 
sur celle-ci; les conséquences de l’embargo 
russe dans les pays baltes; ou l’accès à la 
terre agricole et l’attitude de certains pays 
d’Europe centrale comme la Pologne ou la 
Hongrie qui veulent restreindre cet accès. 
Cette discussion très animée a été clôtu-
rée par la présentation du Plan d’action sur 
la protection de la nature et la façon dont 
le projet ‘Wildlife Estates Label’, initiative 
propre d’ELO, pourrait y apporter des ré-
ponses favorables afin d’atteindre ses ob-
jectifs. Enfin, certains aspects de l’inno-
vation, en particulier dans l’agriculture de 
précision, ont été mentionnés.

La deuxième partie de l’Assemblée a été 
le débat avec les représentants des auto-
rités estoniennes. Tarmo TAMM, Ministre 
des Affaires rurales, a commencé par une 
large présentation du programme de la 
présidence estonienne ayant comme de-
vise «L’unité par l’équilibre». Ses quatre 
priorités sont: une économie européenne 
ouverte et innovante, une Europe sûre et 
protégée, une Europe numérique et la libre 
circulation des données, et une Europe du-
rable et ouverte à tous. S’en est suivie une 
discussion avec les délégués ELO sur des 
sujets tels que la chaîne d’approvisionne-
ment alimentaire, la santé des sols et l’ac-
cès aux produits tels que le glyphosate, 
l’agriculture biologique et la réforme de la 
PAC, en particulier en ce qui concerne le rè-
glement ‘Omnibus’.

Compte tenu de l’avancement numérique 
de l’Estonie dans divers secteurs, des 
questions comme l’accès et la protection 

des données ont également été soulevées 
avec Marku LAMP, secrétaire général ad-
joint du ministère de l’Environnement. En 
se joignant à la discussion, il a ajouté des 
sujets comme l’impact du changement cli-
matique et l’imporatnce de la sylviculture 
et de la production du bois pour faire face à 
ce défi, ainsi que l’économie circulaire.

En concluant ce débat très fructueux et 
hautement professionnel les deux délé-
gations ont reçu une lettre sur « les prin-
cipaux messages d’ELO pour la présidence 

estonienne pour ses priorités agricoles et 
environnementales ». 

Des mots de remerciements spéciaux ont 
été adressés à Mikk LINK, Président de 
l’Union des forêts privées estoniennes et 
à Ando EELMAA, membre du Conseil, pour 
leur soutien à l’organisation de cette As-
semblée, avec les meilleurs voeux pour 
leur organisation, célébrant son 25ème an-
niversaire.

La réunion a été clôturée par un dîner de 
gala en présence de Joakim HELENIUS, 
propriétaire de la ferme Trigon Diary, pro-
noncant le discours de la soirée; et la Cé-
rémonie de remise des labels ‘Wildlife Es-
tates’ aux domaines Irjas et Korkare.

Le lendemain a eu lieu une visite guidée 
du domaine de PADISE par le propriétaire 
Karl von RAMM, permettant une meil-
leure compréhension de l’histoire de cette 
région. 

La prochaine assemblée aura lieu en Bul-
garie le 28 novembre et sera suivie par le 
‘Forum régional pour le Futur de l’agri-
culture’ qui se tiendra à Sofia le 29 no-
vembre.

Pour plus d’informations sur les priori-
tés de la présidence estonienne, visitez:  

www.eu2017.ee 
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ELO élit son nouveau président  

Élu à l›unanimité comme Président d’ELO lors de l›Assemblée 
générale en Estonie, Pierre-Olivier DRÈGE a déclaré : “Avec 
une nouvelle réforme de la PAC à l’horizon et le Plan d’action 
Nature en cours, c’est un moment passionnant et stimulant 
pour prendre la présidence d’ELO. Ma conviction est que la 
gestion privée des terres dans les zones rurales a une vision 
distincte la durabilité à long terme et l’entreprise familiale. 
Elles contribuent à l’équilibre durable entre l’économie, 
l’environnement et les considérations sociales que l’Europe 

elle-même recherche. Je suis impatient de présenter ces valeurs à Bruxelles et dans 
les États membres de l’UE «.

En tant que membre du Conseil d’administration d’ELO, il a participé à divers 
Groupes de dialogue civil (ang. CDG) sur la PAC, et est le Président actuel du groupe 
sur les paiements directs et le verdissement. 
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Objectifs unis, différentes méthodes – consultation sur 
le futur de la Politique Agricole Commune

Les citoyens européens ainsi que les agriculteurs continuent à soutenir la gestion de la campagne de l’UE, selon les résultats publiés 

dans les réponses aux consultations sur la prochaine Politique Agricole Commune.

Robert de GRAEFF, ELO

Acessible pendant 3 mois, la consul-
tation de la PAC était ouverte à tous 
les citoyens, agriculteurs et organi-

sations ayant un intérêt dans le futur de 
la campagne européenne, de son agricul-
ture et de la manière de façonner ses fu-
tures orientations politiques. Avec plus 
de 50 000 dépôts individuels, la réponse a 
montré que la ville et la campagne étaient 
unies dans leurs souhaits, pas seulement 
au niveau de l’avancement des politiques 
mais sur le fait qu’un point d’honneur de-
vait être accordé à l’environnement.

La forte participation au sein de la consul-
tation montre que l’agriculture et son rôle 
dans la société sont devenus une question 
de plus en plus importante pour de nom-
breux citoyens européens. La grande ma-
jorité des réponses (90%) montre clai-
rement qu’il y a une réelle valeur ajoutée 
dans la gestion des politiques agricoles au 
niveau européen, puisqu’elle assure un ter-
rain de jeu au sein du marché unique et as-
sure que l’agriculture peut répondre plus 
efficacement aux défis communs tels que 
la protection de l’environnement (85%) et 
la lutte contre le changement climatique 
(73%). Le besoin de maintenir une cohé-
sion économique, sociale et territoriale 
au sein de l’UE (86%) tout comme le be-
soin d’avoir un cadre commun de pratiques 

partagées (91%) a aussi fréquemment été 
mentionné. 

Les réponses de la consultation ont aus-
si clairement montré qu’une grande ma-
jorité pense que les agriculteurs devraient 
avoir un meilleur niveau de vie, mettant en 
avant surtout leur place et pouvoir au sein 
de la chaîne alimentaire. Nombreux sont 
ceux qui reconnaissent que le faible re-
venu des agriculteurs (en-dessous du sa-
laire moyen européen) représente un sys-
tème non durable. Une part extraordinaire 
de 97% pense que les agriculteurs ne re-
çoivent qu’une petite partie du prix que les 
consommateurs paient pour leur alimen-
tation. Selon ces chiffres, il n’est donc pas 
étonnant de voir que de nombreuses per-
sonnes soient positives par rapport aux 
paiements directs et leur valeur ajoutée 
pour les gestionnaires de terres.

Il y a également un consensus sur les défis 
auxquels le secteur agricole est confron-
té, perte de biodiversité, changement cli-
matique, trouver une prochaine généra-
tion de gestionnaires de terres européens 
ainsi qu’un besoin urgent d’un système de 
contrôle bureaucratique plus simple.

Néanmoins, il y a de grandes différences 
sur la manière d’appréhender et de ré-
soudre ces défis. De nombreux citoyens 
(ceux qui ne sont pas engagés dans le sec-
teur agricole) pensent que le rôle princi-
pal d’un gestionnaire de terres est de se 
concentrer sur la biodiversité, le change-
ment climatique et le bien-être animal, et 
que l’approvisionnement alimentaire vient 

en seconde position. Néanmoins, les agri-
culteurs considèrent principalement qu’ils 
produisent des aliments de qualité et 
offrent une sécurité alimentaire.

Selon les réponses de la consultation, il ap-
paraît évident que bien qu’une partie de la 
population tombe d’accord sur les objec-
tifs à atteindre, les méthodes utilisées et 
la vitesse auxquelles ces objectifs doivent 
être réalisés diffèrent. Ceux qui favorisent 
la protection environnementale croient en 
un changement de la PAC à grande échelle 
afin de favoriser une meilleure écologisa-
tion, alors que ceux appartenant à la com-
munauté agricole pensent que des prix et 
des revenus bas signifient qu’un soutien 
de revenu direct devrait être maintenu en 
priorité.

Phil HOGAN, le Commissaire à l’Agricul-
ture, a clairement déclaré que le budget 
de la PAC serait plus bas dans le prochain 
cadre financier pluriannuel dû à l’impact 
du Brexit. Le montant de la baisse reste 
à déterminer mais le débat sur le budget 
risque de repousser les dates de la réforme 
à plus tard alors qu’un arrangement transi-
tionnel prévu doit être envisagé. La ques-
tion centrale reste néanmoins  : comment 
les objectifs décrits dans la consultation 
peuvent être atteints avec un budget plus 
bas et une administration simplifiée ?

L’ensemble des réponses et analyses  
de la Consultation de la PAC peuvent  
être trouvées sur le site web de la DG  

Agriculture. 
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Vous êtes propriétaire de terres agricoles et vous cherchez une formule efficace et rentable 
pour la gestion de votre bien: l’équipe d’Agriland se met à votre disposition.

L’objectif d’Agriland est d’assurer une optimalisation financière en toute 
transparence et de renforcer le lien que vous avez avec votre terre. Nous vous 
informons sur les évolutions en matière d’agriculture, rencontrons les institutions 
publiques, encourageons l’emploi local et soutenons le verdissement par une 
gestion respectueuse de l’environnement.

Plus d’infos sur www.agriland.be  

SA Agriland  //  Avenue Pasteur 23 - 1300 Wavre  //  tel. +32 10/232 906  //  fax +32 10/232 909  //  e-mail: agriland@skynet.be
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Zones Naturelles Protégées et propriétés privées : 

développement du réseau Natura 2000 en Espagne 
et exemples réussis.

Le 21 juin 2017 à Madrid, ELO et ses membres espagnols APROCA ainsi que la fondation ARTEMISAN, ont organisé une conférence 

dédiée à la gestion de propriétés privées dans les Zones Naturelles Protégées, accueillis par le Ministre de l’Agriculture, de la Pêche, de 

l’Alimentation et de l’Environnement, et avec le soutien de Syngenta et des Friends of the Countryside.

Ana CANOMANUEL, Clara MORENO, ELO

Miguel Angel RIESGO PABLO, Pré-
sident de FEGA (Fonds Espagnol 
de Garantie Agraire), a ouvert le 

débat et a défini le cadre de la discussion 
en expliquant que 27% du territoire es-
pagnol est labellisé Natura 2000 (comp-
tabilisant 13.7 millions d’Ha) dont 50% 
appartiennent à des propriétaires pri-
vés. Comme tels, les propriétaires sont 
les principaux agents de la gestion et de 
la préservation ainsi que le soutien de la 
mise en œuvre des législations. Les cri-
tères Natura 2000 ne portent pas seule-
ment sur la préservation de la biodiversi-
té et de ses services écosystémiques mais 
aussi sur le développement socio-écono-
mique de la zone, incluant les habitants 
et les propriétaires.

Gabriel LODARES, Vice-président ELO, a 
présenté le rôle d’ELO comme la voix des 
propriétaires ruraux en Europe, présents 
dans plus de 45 comités de consultations 
de l’UE et entendus au sein des différents 
forums européens. « L’Europe est présente 
dans les décisions prises au quotidien » dé-
clara M. LODARES, « nous devons avoir une 
voix en Europe ». L’importance de s’adres-
ser à Bruxelles a aussi été soulignée par les 
autres intervenants lors de la conférence.

Luis Fernando VILLANUEVA, Président 
d’APROCA a insisté sur le grand travail 
mené par les propriétaires privés en pré-
servant la nature et l’environnement pen-
dant des décennies mais a dénoncé aussi le 
fait que la cartographie Natura 2000 soit 

dressée sans considérer les propriétaires 
privés. Les propriétaires mettent en place 
des mesures de préservation sur leur terri-
toire mais la durabilité doit aussi être prise 
en compte d’un point de vue économique.

Lors de la conférence, deux exemples pra-
tiques qui peuvent servir de modèles pour 
les plans de gestion obligatoires dans le 
réseau Natura 2000, ont été présentés à 
plus de 120 délégués participants : le pro-
jet Territoires Faune Sauvage (ang. Wild-

life Estates initiative - WE) et le système 
Habitat Bancaire.

Le label Territoires Faune Sauvage est une 
reconnaissance de qualité de bonne ges-
tion environnementale conforme au ré-
seau de territoires exemplaires et qui ac-
ceptent volontairement d’adhérer à la 
philosophie de gestion faune sauvage et 
d’utilisation durable des territoires. 

Carlos OTERO, Président du projet Terri-

Ángeles PRIETO SÁNCHEZ, Présidente, Association des propriétaires de la Réserve de Gredos 
et Manuel DIAZ BENITO, Directeur, Réserve Régionale de Caza Sierra de Gredos ont reçu le label 
Territoires Faune Sauvage des mains de Carlos OTERO.

WE act for biodiversity
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toires Faune Sauvage, a mis en évidence 
la grande portée du projet : le label repré-
sente 17 pays avec 253 territoires labélisés 
dont 45.68% des surfaces en zone Natu-
ra 2000. Il a aussi défini la méthodologie, 
l’évaluation et les indicateurs du projet 
(établis sur une base scientifique selon les 
régions biogéographiques) aux délégués 
présents.

Le premier panel était dédié à l’analyse 
du réseau Natura 2000 en Espagne. L’Es-
pagne est le plus grand contributeur de 
biodiversité au sein de l’Union Européenne 
comprenant diverses régions biogéogra-
phiques. Le Professeur Alfonso SAN MI-
GUEL de l’Ecole Supérieure d’Ingénierie 
Rurale de l’Université Polytechnique de 
Madrid a annoncé que les experts s’étaient 
accordés sur le fait que des actions doivent 
être entreprises dans les zones compre-
nant la plus grosse densité de biodiversi-
té afin d’inverser la perte de biodiversité et 
le changement climatique « Nous avons le 
devoir de préserver la biodiversité », néan-
moins, il déclara que «  la biodiversité ne 
devait pas devenir un fardeau ou une sur-
charge pour les propriétaires ».

Les propriétaires de zones protégées re-
grettent l’accumulation législative et le 
manque de budget des régions pour cou-
vrir les mécanismes prévus des compen-
sations financières. D’un point de vue plus 
positif, Jovita GARCIA COLLADO, expert 
en loi environnementale, a précisé que la 
période était cruciale pour le secteur privé 
de se faire entendre et que la jurisprudence 
devait commencer à reconnaître les préju-
dices et bénéfices des propriétaires privés.

Habitat Bancaire a été le sujet abordé par 
le deuxième panel, consacré à cette nou-
velle méthode afin de valoriser la gestion 
des zones protégées. Les propriétaires 
ont hâte de voir cette initiative pleine-
ment mise en œuvre, car elle leur permet-
trait de débuter les améliorations qu’ils ne 
pouvaient se permettre d’entreprendre 
auparavant. Les progrès dont ils ont pris 
connaissance, amélioreront l’environne-
ment et la biodiversité sur leurs territoires 
mais ne pourront peut-être pas être appli-
qués dû au manque d’investissement. 

Luis Mariano GONZALES, Directeur Gene-
ral du Ministère, a démontré que les ori-
gines de cette initiative, déjà inclues au 
sein des législations espagnoles, étaient 
une façon d’inciter les propriétés privées 
vers des compensations écologiques. Le 
panel a ensuite abordé le sujet de l’amé-
lioration de cette initiative comme par 
exemple, le fait d’observer l’expérience 
aux Etats-Unis où le système est déjà une 
réussite.  

Santos JORNA, Coordinateur de «  straté-
gie 2030 » dans la région d’Estrémadure, a 
insisté sur l’importance de la communica-
tion : « Nous conservons la biodiversité de-
puis des années (…) le défis est de l’expli-
quer au grand public ».  Diriger les régions 
vers une économie circulaire et durable, 
mener des actions en incluant la participa-
tion active des citoyens et mettre un point 
d’honneur sur l’éducation, font partie inté-
grante de la « stratégie 2030 ». 

A la fin de la conférence, Carlos OTERO a 
attribué le label Territoires Faune Sauvage 
à deux nouvelles propriétés «  Dehesa del 

DEMOAGRO 2017 s’est tenu sur la  
propriété d’un des membres espagnols 

des Friends of the Countryside. 

La délégation espagnole Friends of the Countryside s’est réunie à l’occasion de 

DEMOAGRO, l’exposition de machines agricoles qui s’est déroulée cette année le 

9 et 10 mai sur la propriété d’Antonio MELGAREJO, Vice-président de Friends of 

the Countryside, à San Clemente, Cuenca. La 3ème édition de DEMOAGRO a ac-

cueilli plus de 15 000 visiteurs qui ont pu tester 800 tracteurs sur 120 Ha où plus 

de 100 marques exposaient leurs dernières innovations.

Thierry de l’ESCAILLE, Secrétaire General d’ELO, a profité de l’occasion pour 
rencontrer les membres espagnols et a présenté à plus de 40 délégués les projets 
et les résultats d’ELO et FCS au niveau européen. Les membres espagnols ont eu 
l’opportunité de discuter de leurs préoccupations avec le Secrétaire General. 

Alexander RIGAMONTI, LGT Private Banking, a expliqué son implication au sein des 
FCS et comment les deux organisations partagent et appliquent leur philosophie 
pour maintenir les campagnes. 

Les marquis de MELGAREJO qui ont non seulement accueilli les participants, les 
ont aussi invités à un merveilleux déjeuner pendant lequel chacun a pu partager 
son point de vue sur les sujets abordés lors de la matinée. 

Guijo de los Frailes » et « Reserve Régio-
nale de Caza Sierra de Gredos  » pour leur 
gestion exemplaire, la préservation des 
paysages et le soutien à la biodiversité.

Antonio MELGAREJO, Vice-président de 
Friends of the Countryside, a remercié les 
participants, les panelistes et les spon-
sors pour leur participation à cette excel-
lente conférence et a conclu avec quelques 
mots sur l’Europe  : « nous avions l’habi-
tude de nous battre pendant des guerres, 
aujourd’hui nous nous battons au Parle-
ment ».
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En France, les Etats Généraux du Sani-
taire, organisés par le ministère en charge 
de l’agriculture en 2010, ont conduit à une 
nouvelle gouvernance sanitaire au sein de 
laquelle l’Etat français a souhaité une plus 
grande implication des acteurs profession-
nels et non professionnels dans la gestion

sanitaire, tant pour le domaine animal que 
végétal. En 2014, ont été reconnus dans 
chaque région française deux organismes 
à vocation sanitaire (OVS), l’un pour le 
monde animal et le second pour le monde 
végétal.

En Pays de la Loire, le réseau POLLENIZ a 
pour objet essentiel la protection de l’état 
sanitaire des végétaux et produits végé-
taux. Il a naturellement demandé la recon-
naissance OVS qui lui a été accordée par ar-
rêté ministériel en date du 31 mars 2014. 
Cette reconnaissance apporte ou conforte 
les éléments suivants :

• Une structure OVS accueille tous les dé-
tenteurs de végétaux et produits végé-
taux, qu’ils soient producteurs profes-
sionnels agricoles ou revendeurs pro-
fessionnels de végétaux, jardiniers ama-
teurs ou propriétaires d’espaces végéta-
lisés, ou qu’ils soient collectivités locales 
propriétaires d’espaces verts, d’espaces 
naturels, etc.

• Elle met en oeuvre des actions régio-
nales de prévention, de surveillance et 
de lutte contre des organismes nuisibles 
réglementés, des dangers sanitaires ou 
des organismes émergents.

• La mise en place de ces actions est mo-
tivée par les impacts négatifs de ces ma-
ladies et ravageurs sur les productions 
agricoles et/ou l’environnement, et par 
la préservation de la santé publique.

La longue expérience du réseau, dans la 
surveillance et la lutte collective contre des 
espèces animales ou végétales ayant un 
spectre de dommages transverse, c’est-à-
dire touchant agriculture, environnement 
et santé publique, a conduit POLLENIZ à 
s’intéresser aux espèces exotiques enva-
hissantes. La lecture du règlement euro-
péen relatif à la prévention et à la gestion 

de l’introduction et de la propagation des 
espèces exotiques envahissantes, puis des

règlements d’exécution fixant la liste eu-
ropéenne des EEE (juillet 2016 et juillet 
2017), met en lumière l’importance de la 
prévention des risques, de la surveillance 
pour une détection précoce, de la réaction 
rapide pour éviter l’extension d’une es-
pèce.

Nous pouvons citer diverses actions ré-
gionales réalisées par le réseau POLLE-
NIZ, certaines depuis fort longtemps, qui 
illustrent sa capacité à s’investir naturel-
lement dans la gestion d’EEE. Et à chaque 
fois, il s’agit de préserver la nature, les hu-
mains, leur économie.

Depuis 40 ans déjà, POLLENIZ organise, 
synchronise et anime des actions collec-
tives de surveillance et de lutte contre le 
Ragondin et le Rat musqué. Ces deux es-
pèces de rongeurs se sont totalement ac-
climatées au paysage ligérien et au climat 
océanique. Les niveaux de populations 
sont très élevés. La stratégie de lutte ba-
sée sur le piégeage, avec une forte anima-
tion du réseau de piégeurs, permet d’affi-
cher un bilan annuel de captures dépassant 
300 000 individus. Cette stratégie est for-
tement soutenue par les collectivités ter-
ritoriales. Mais avec le réchauffement 
climatique qui modifie les hivers et ne 
freine plus la reproduction, une efficience 
technique ayant atteint ses limites, des 

moyens financiers qui s’essoufflent, une 
nouvelle stratégie de surveillance, préven-
tion et de lutte est en cours d’élaboration.

Un plan régional a été initié dès 2009 
contre le Frelon asiatique quand le premier 
nid est apparu. Si cela a permis de freiner 
la progression de l’insecte vers le nord de 
la région, cela n’a pas été suffisant pour le 
stopper. Alors le plan d’action régional a 
évolué en répondant prioritairement aux 
collectivités locales et au grand public, gê-
nés par une présence forte de l’hyménop-
tère exotique. Les actions conduites (des-
truction des nids) réduisent la pression de 
l’insecte vis-à-vis des hyménoptères au-
tochtones et sécurisent la population.

Depuis quelques années, un partenariat 
a été institué avec l’Agence Régionale de 
la Santé afin de mettre en oeuvre un pro-
gramme d’action régional de prévention, 
de surveillance et de lutte contre des es-
pèces animales ou végétales posant des 
problèmes de santé publique. Sont ain-
si concernées l’Ambroisie à feuilles d’ar-
moise, la Berce du Caucase, le Datura stra-
moine, les chenilles urticantes, le Ragon-
din et le Rat musqué en eaux douces de 
baignade publique. Pour ces actions, les 
principes de détection précoce, de réaction 
rapide et de suivi des opérations de lutte 
dans le temps sont intégralement appli-
qués.

Le rôle d’un organisme à vocation sanitaire dans la 
gestion des espèces exotiques envahissantes (EEE) 

Exemple des Pays de la Loire (France)

Le réseau POLLENIZ (FREDON-FDGDON Pays de la Loire) travaille depuis plus de 30 ans dans le domaine de la santé des plantes. Il 
applique le concept-clé de la prévention, de la surveillance et de la lutte collective vis-à-vis des organismes nuisibles aux végétaux et 

produits végétaux agricoles. Cette expérience en fait un outil moderne de la gestion des espèces exotiques envahissantes..

Marc PONDAVEN, Directeur Général - Gérald GUEDON, Directeur Scientifique 

Quelques chiffres en 2016
Pays de la Loire region

2 800 piégeurs

14 300 pièges-cage

302 700 captures

RAE Berce du Caucase

Frelon asiatique

Ambroisie à feuilles d’armoise

6 foyers

13 foyers

Près de 2 500 nids détruits dans le cadre de l’action 
régionale de surveillance et de lutte
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Histoire de réussite de la  
conservation de la faune :  

initiative « Re-Wild »
Sango Wildlife Conservancy fait don de 6000 animaux sauvages pour redynamiser le 

parc national Zinave au Mozambique.

Il y a quelque temps la guerre au Mozam-
bique à détruit toute la population ani-
male dans le parc national Zinave. Sango, 
un sanctuaire zimbabwéen de la faune 
sauvage de 60 000 hectares dans la Savé 
Valley Conservancy a fait donc don de 
quelque 2000 animaux sauvages à son 
voisin.

Sango, situé dans la Save Valley Conser-
vancy est soutenu par le Conseil interna-
tional pour la conservation du gibier et de 
la vie sauvage (CIC) et, à la fin de 2016, a 
reçu le Prix Markhor de CIC pour ses efforts 
de conservation exceptionnels et pour une 
protection exemplaire des espèces en voie 
de disparition. Le prix Markhor est à la fois 
une distinction qu’une responsabilité, ce 
qui a été démontrée au lancement de la 
première partie de l’initiative «Re-Wild» 
le 18 juin dernier.

«Re-Wild», une initiative dirigée par Peace 
Parks Foundation, est l’un des plus grands 
projets de relogement des animaux sau-
vages en Afrique australe, lancé à la mi-
juin 2017 qui doit se poursuivre d’ici 2019. 
Au cours des trois années, plus de 6000 
animaux, dont des centaines d’éléphants, 
de girafes, de zèbres et de gnous de San-
go Wildlife Conservancy dans le sud-est 
du Zimbabwe, font le voyage de 600 km 
vers leur nouvelle maison dans le parc na-
tional Zinave au Mozambique. Le parc se 
développe grâce à un accord de cogestion 
entre le gouvernement du Mozambique et 
la Peace Parks Foundation.

Le but de l’initiative «Re-Wild» est d’ai-
der à développer Zinave pour devenir une 
destination touristique. Idéalement situé 
près d’un des nœuds de développement 
touristique du Mozambique, l’archipel Vi-
lanculos-Bazaruto, Zinave, une fois réap-
provisionné et développé, pourrait être 
recherché par les touristes. Ce giganteque 
projet est dirigé par les gouvernements 
du Mozambique et du Zimbabwe, en tant 
que partenaires de la Zone de conserva-
tion transfrontalière du Grand Limpopo 
(TFCA), dont Zinave est un élément im-
portant. La faune sauvage est gérée par 
Sango Wildlife Conservancy, qui bénéfi-
cie d’un excédent dans les populations 
d’animaux sauvages grâce à ses mesures 
durables, et à l’utilisation et à la gestion 
de la faune sauvage. Les transferts sont 

financés par la Peace Parks Foun-
dation.

« La réussite de 25 ans de Sango dans la 
Savé Valley Conservancy au Zimbabwe 
nous étonne nous-même », a déclaré Wil-
fried PABST, fondateur de Sango Wildlife 
Conservancy et membre actif de CIC. Bien 
que la conversion d’une ferme à bétail en 
une zone de conservation exemplaire de 
cette taille coûte beaucoup de temps, d›é-
nergie et d›argent, « ce processus est une 
tâche magnifique et enrichissante », a-t-il 
dit, ajoutant: « rien ne montre notre succès 
écologique plus que notre cadeau de plus 
de 6000 animaux pour rétablir le parc na-
tional Zinave au Mozambique ». 

Et ce succès prouve qu’il a raison. L’utili-
sation durable et responsable de la nature 
et de la population animale par la Sango 
Wildlife Conservancy a jeté par le biais de 
cette initaitive les bases d’une des plus 
grandes réinstallations d’animaux sau-
vages en Afrique à l’ère moderne.

L’équipe CIC 

Pour plus d’informations veuillez visiter 
le site www.cic-wildlife.org 

Deuxième  
séminaire Alpin 

Natura 2000

La région Alpine est composée d’une bio-
diversité riche et diverse. Comme statué 
par la DG ENVI, environ deux tiers des es-
pèces végétales du continent européen se 
situent dans cette région; l’ensemble re-
présentant 105 types d’habitats, 97 va-
riétés de plantes et 134 espèces animales 
qui sont répertoriés dans la liste de la Di-
rective Habitat et présents dans la région 
Alpine.
Afin d’aborder les formes des actions 
communes et de coopérations concrètes 
des zones qui peuvent être développées 
pour optimiser la contribution de Natura 
2000 et atteindre la préservation favo-
rable des statuts des habitats Alpins et 
des espèces importantes de la Commu-
nauté Natura 2000, des experts, incluant 
des membres d’ELO, se sont rencontrés à 
Padoue, en Italie du 21 au 23 juin.
Le séminaire était organisé autour de 
quatre «  Groupes de travail théma-
tiques » :
- Mise en place des statuts de conser-

vation, objectifs et priorités (mise en 
place des priorités de restauration, in-
cluant une «  approche ciblée  », inter-
prétation des habitats, valeurs de ré-
férence favorables, etc…)

- Mesures de conservation et leur effi-
cacité (approches des plannings inté-
grés, structures de gestion efficaces 
Natura 2000, approches de participa-
tion, etc…)

- Contrôle et évaluation (façons de 
contrôler et évaluation de l’efficacité 
des mesures de conservation, etc…)

- Pressions et menaces constantes des 
espèces et habitats alpins (façons 
d’évaluer et d’atténuer les impacts 
négatifs, tout en gérant la connexion 
écologique, etc…)

Pour plus d’informations, merci de 
contacter Marie-Alice BUDNIOK  

(legal@elo.org) ou se rendre sur le site 
web de la DG ENVI Natura 2000.
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FEAL : 
enseigner des compétences 

entrepreneuriales aux jeunes 
agriculteurs

 

Les 29 et 30 juin, le consortium FEAL 
s’est retrouvé pour la 2ème réunion trans-
nationale à Augsbourg, en Allemagne. 

Le projet FEAL s’adresse aux entrepre-
neurs ruraux, en proposant un système 
de formation basé sur des Etudes de Cas 
et un E-atlas des Paysages Agricoles Eu-
ropéens. L’objectif est de former les com-
pétences entrepreneuriales et d’encou-
rager l’entrepreneuriat durable dans les 
zones rurales.  

Lors de ces deux journées, les partenaires 
ont présenté leurs rapports nationaux sur 

les paysages agricoles, ils ont travaillé sur 
le questionnaire qui sera utilisé pour sé-
lectionner les meilleures pratiques et ont 
également planifié les prochaines étapes.

Une visite au sein de la Ferme Familiale 
Liebert à Wertingen a été organisée. Celle-
ci suit le concept de l’élevage caprin biolo-
gique et de production de viande en utili-
sant son propre herbage et en louant ses 
terres. L’utilisation durable de la prairie, en 
partie zone naturelle protégée, améliore 
et maintient les aspects du paysage et de 
la biodiversité (faune et flore). Les agricul-
teurs ont déjà commencé un marketing ré-
gional direct de leur production de haute 
qualité qui a pris de l’ampleur.

La prochaine réunion est programmée en 
Slovénie, au centre Biotehniški Naklo (BC 
Naklo) en novembre 2017.

Projet N°:2016-1-SK01-KA202-022502
Site web: : www.feal-future.org
Twitter: @FEAL_ERASMUS
Facebook: FEAL

AgriDemo :  
approfondir la compréhen-
sion des activités agricoles 

efficaces 

La deuxième réunion du projet AgriDe-
mo-F2F a eu lieu à l’Institut James Hut-
ton à Aberdeen, en Écosse, en juin 2017. 
L’objectif principal d’AgriDemo-F2F est 
d’améliorer l’apprentissage par les pairs 
dans la communauté agricole commer-
ciale. Ce projet est réalisé en collaboration 
avec le projet PLAID pour créer des syner-
gies et maximiser l’impact.

Durant trois jours, le consortium a tra-
vaillé à travers des sessions interactives 
sur le développement technique de l’in-
ventaire des fermes de démonstration, le 
Plan de collecte de données et le Plan de 
diffusion. Les partenaires ont également 
débattu de la structure, des fonctions et 
de l’efficacité du cadre analytique créé 
pour caractériser les approches d’appren-
tissage entre les agriculteurs.

La réunion a été conclue par deux visites 
sur le terrain dans un collège agricole et 
une ferme locale.

La prochaine réunion aura lieu à Vienne 
en janvier 2018.

 

Site web: www.agridemo-h2020.eu   
Facebook: AgridemoF2F

The European Commission is not responsible 
for any uploaded or submitted content. Such 
content expresses the views of its author(s) 
only.

Améliorer l’esprit d’entreprise dans les zones  
rurales via des projets européens

ELO est impliqué dans plusieurs projets soutenus par le financement de l’UE. Nous vous présentons l’état d’avancement  

de certains d’entre eux. Si vous souhaitez obtenir des informations supplémentaires, veuillez contacter Servane MORAND   

servane.morand@elo.org 

(red.) 

This	project	has	been	funded	with	support	from	the	European	Commission.	This	publica9on	reflects	the	views	only	of	the	author,	and	the	Commission	
cannot	be	held	responsible	for	any	use	which	may	be	made	of	the	informa9on	contained	therein.

This project has received funding from 
the European Union’s Horizon 2020  
research and innovation programme 
under grant agreement No 728061
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CO-FARM : 
 améliorer les initiatives  

de coopération

Les 18 et 19 mai, la deuxième réunion du 
projet COFARM s’est déroulée à Augs-
bourg en Allemagne.

L’objectif du projet COFARM est de déve-
lopper un système flexible de formation 
basé sur des Etudes de Cas qui fourniront 
aux entrepreneurs, propriétaires ruraux 
et agriculteurs, les compétences et les 
connaissances pour mettre en œuvre des 
initiatives de coopération entre les entre-
preneurs agricoles.

Durant ces deux jours, le consortium a 
travaillé sur les prochaines étapes du pro-
jet et a présenté les rapports nationaux 
de coopération au sein de chaque pays in-
tégrant le groupe de travail.

Pour illustrer la coopération parmi les en-
trepreneurs agricoles, une visite a été or-
ganisée à Ettringen dans une ferme lai-
tière appartenant à Manfred KÖGEL. Cet 
entrepreneur coopère sur différents as-
pects tels que la gestion de ses pâtures 
par d’autres entrepreneurs et la livraison 
du fourrage. Il coopère aussi avec une en-
treprise d’élevage bovin, ce qui lui permet 
de se concentrer à 100% sur la santé et la 
qualité de son troupeau de vaches. C’est 
un concept très clair de spécialisation 
basé sur la coopération menant à la réus-
site économique mais permettant égale-
ment un gain d’espace et de temps, très 
nécessaire dans l’environnement du mar-
ché actuel.

La prochaine réunion se déroulera en Slo-

vénie au centre Biotehniški Naklo (BC 
Naklo) en septembre 2017.

Projet Nº: 2016-1-IE01-KA202-016870
Site web: www.cofarm-erasmus.eu 
Twitter: @COFARM_ERASMUS
Facebook: CoFarm

The European Commission is not responsible 
for any uploaded or submitted content. Such 
content expresses the views of its author(s) 
only.

Water2REturn launching :
turning waste water into 
added-value products :

 
En juillet, le consortium Water2Return, 
composé de 15 membres et coordonné 
par BIOAZUL, a lancé un nouveau projet 
qui démontrera la viabilité économique et 
technologique de la récupération et du re-
cyclage des nutriments provenant des ré-
sidus des abattoirs, les transformant en 
produits de haute valeur avec une large 
gamme d’applications agricoles.

Dans une économie circulaire de plus en 
plus robuste, les nutriments et biostimu-
lants provenant du bétail représentent 
une valeur ajoutée significative. W2R est 
une initiative dont l’objectif est de pro-
mouvoir l’utilisation des composés du 
nitrate et du phosphate provenant de la 
chaîne de valeur du bétail comme fertili-
sant biologique. De plus, un processus de 
fermentation innovante impliquant l’hy-
drolyse de la boue permettra la produc-
tion de biostimulants. Ce processus est 
complété par des technologies prouvées 
telles que des systèmes d’aération biolo-
giques, des technologies des membranes, 
des processus  anaérobiques pour la pro-
duction de bio-méthane et des technolo-
gies globales. Tout cela combiné à un ou-
til de suivi de contrôle intégré qui amélio-
rera la qualité des données des flux des 
nutriments. Le projet promeut les sy-
nergies entre la production alimentaire 
et l’agriculture durable, et propose des 
business-models innovants qui ouvri-
ront de nouvelles opportunités de mar-
ché pour les industries européennes et les 
Petites et Moyennes Entreprises (PME). 
En utilisant l’expérience des centres de 
recherche, des universités et des parties 
prenantes du secteur privé, la coalition 
aidera à fournir aux sociétés européennes 
une solution concrète pour réduire les dé-
chets issus du bétail et en particulier au 
niveau des abattoirs.

Convention de Subvention: 730398
Site web : www.water2return.eu 
(en développement)
Twitter: @Water2Return

Supported by the Erasmus+ pro-
gramme of the European Union

This project has received  funding 
from the European Union’s H2020 Re-
search & Innovation programme un-
der grant agreement Nº 730398.  
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6 septembre, Intergroupe ‘Biodiversité, 
chasse et activitées rurales’, Parlement 
européen, Bruxelles  

Jeunes chasseurs: assurer un avenir 
pour la biodiversité européenne; avec un 
discours d’ouverture de Karmenu VELLA, 
Commissaire à l’environnement, aux affaires 
maritimes et à la pêche
www.elo.org

5-7 septembre, Finsterwalde, Allemagne

FORBIO: 3ème réunion pour parler des 
progrès du projet, suivie d’une journée 
d’information et d’une visite d’étude
www.forbio-project.eu 

11 septembre, Castelo Branco, Portugal 

Atelier sur les facteurs critiques de la 
rentabilité du pin maritimes (Pinus pinaster)  
www.unac.pt

19-21 septembre, Bucarest

Session plénière du Wildlife Estates: 
comment les plans de gestion de la nature 
peuvent-ils stimuler la conservation de la 
nature et de la biodiversité?
www.wildlife-estates.eu 

21-23 septembre, Lille, France

XXVIIIe Congrès européen de droit rural
www.cedr.org 

25-27 septembre, Espoo, Finlande

Événement thématique sur les processus 
biogéographique Natura 2000: « 
l’amélioration des sites naturels - unir 
les forces et hiérarchiser les actions de 
conservation », qui se déroula lors de la 
réunion annuelle d›Eurosite
www.eurosite.org 

27 septembre, Bruxelles

Mettre en œuvre Natura 2000 dans les 
forêts: leçons apprises et prospectives; 
organisé par l’European Forest Institute
www.efi.int 

9-13 octobre, Varsovie   

4ème Semaine européenne de la forêt ; 
suivie de la 75ème session du Comité des 
forêts et de l’industrie forestière de la 
CEE (COFFI) et de la 39ème session de la 
Commission européenne des forêts de la 
FAO (EFC)
http://www.unece.org/forests/las2017#/ 

10 octobre, Paris

3ème conférence annuelle de l’UE sur les 
instruments financiers du FEADER pour 
l’agriculture et le développement rural en 
2014-2020
www.fi-compass.eu 

Agenda

Let’s increase our food supply
without

reducing theirs

Syngenta Brussels Office
Avenue Louise, 489,  
B-1050 Brussels
Tel: +32.2.642 27 27  
www.syngenta.com
www.goodgrowthplan.com
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Intendance Science et  
Pratique du Paysage
Edité par Claudia BIELING, Université de 
Hohenheim, Stuttgart et  
Tobias PLIENINGER,  
Université de Copenhague 
Cambridge University Press
Edition reliée 978-1-107-14226-8

Améliorer la relation dynamique entre 
l’humanité et l’environnement est une prob-
lématique urgente et les paysages incarnent 
cette étroite interconnectivité, représentant 
les pôles uniques d’apprentissage de durabilité 
et démontrés par la montée d’emplacements 
fondés et d’initiatives d’intendances ho-
listiques des paysages. Ce livre explore les 

principes d’intendance du paysage et leurs applications dans des domaines tels que 
l’agriculture, la restauration écologique et les infrastructures urbaines vertes,  pro-
posant un aperçu des bénéfices potentiels et des défis de l’intendance des paysages 
et en identifiant les futures voies pour la science et les pratiques des paysages liées 
aux efforts de durabilité. Alignant  perspectives analytiques et pratiques, ce texte 
réunit les contributions des meilleurs chercheurs dans le domaine de l’innovation et 
des modèles d’intendance de paysage à travers le monde, le rendant source essen-
tielle pour tous celles et ceux intéressés par les transformations durables des rela-
tions humain-nature. 

16 octobre, Bruxelles, Commission euro-
péenne, bâtiment CHARLEMAGNE 
Tirer parti de la recherche et de l’innovation 
pour ALIMENTATION 2030: un dialogue sur 
les politiques scientifiques
http://ec.europa.eu/research/index.cfm

30-31 octobre, Sofia 

REVAB: 5ème réunion transnationale en 
Bulgarie 
http://www.revab-erasmus.eu 

7-8 novembre, Bydgoszcz, Pologne

4ème Congrès européen des gestionnaires 
agricoles et de l’agro-industrie
www.kongresagrobiznesu.pl

28 novembre, Sofia

Assemblée générale d’ELO 
www.elo.org

29 novembre, Sofia
FFA régionale en Bulgarie 
www.forumforagriculture.com 


